ous
e

L

que Dieu poffede , & quil {e g.\oriﬁ.e.‘
de pofleder. Voila donc, pour ainfi di-
re, le Créateur prét a fortir hors fle
lui-méme , hors de fon SanCtuaire
éternel : préc a fe mettre en mar-
che pour la production des créat\1rf’8.:
Voions quelque chofe de fa magnifi-
cence dans fon ouvrage : mais {uivons-

le de prés dans les démarches maje-

ftueufes de {a conduire ordinaire,

Pour la magnificence dans {on ouvra=
ge, elle y ¢clate de toutes parts. De
“quelque cbté qu’on jette les yeux dans
'Univers, ony voit une profufion de
prodiges. Et fi nous ceflons de les ad-
mirer , ceft affurément que nous cel-
fons de les confiderer avec 'attention
qu’ils méritent, Car les Aftronomes
qui mefurent la grandeur des Aftres,
& qui voudroient bien fgavoir le nom-
bre des éroiles | font d’autant plus {ur-
pris d’admiration , quiils deviennent
plus {cavans. Autrefois le Soleil leur

paroifloit grand comme le Peloponefe: Aujours
d'hui la
M L'réeg

mais aujourd’hui les plus habiles le

trouvent un million de fois plus grand

que la terre, Les Anciens ne comp-

toient que mille vingt - deux érgiles:

mais perfonne aujourd’hui n’ole les
A 1ii
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